
Brigham Young, successeur de Joseph Smith 

Le temple de Nauvoo 

repas pour nourrir ma femme et mes enfants, je ne 
laissais jamais passer l'occasion d'apprendre ce que le 
prophète avait à communiquer» (dans Nibley, Brigham 
Young, p. 28). 

D&A 126:2,3. Le labeur et les sacrifices de Brigham 
Young lui furent imputés à justice 

Le président Brigham Young dit : «Je suis entré dans 
l'Église au printemps de 1832. Avant d'être baptisé je 
fis une mission au Canada à mes propres frais, et à 
partir du moment où je fus baptisé jusqu'au moment 
de notre douleur et de notre affliction lors du martyre 
de Joseph et de Hyrum, il ne s'est pas passé un seul 
été sans que je ne fusse occupé à voyager et, à prêcher, 
et la seule chose que j'aie jamais reçue de l'Eglise pen­
dant plus de douze ans et les seuls moyens qui 
m'aient été donnés par le prophète dont je me sou­
vienne maintenant, c'est en 1842 quand frère Joseph 
m'a envoyé la moitié d'un petit cochon que les frères 
lui avaient apporté. Je ne le lui avais pas demandé» 
(dans Journal of Discourses, 4:34). 

Pendant toute sa vie de membre et d'apôtre, Brig­
ham Young donna avec désintéressement sans penser 
au gain personnel. n s'entretint chez lui et à l'étran­
ger, et sa famille ne devait rien à personne. En outre, il 
aida à financer l' œuvre par son propre labeur partout 
où il se rendit (voir Journal of Discourses, 4:34, 35). 

Brigham Young fut l'exemple vivant du principe spi­
rituel qu'enseigna le prophète Joseph Smith : "Une 
religion qui n'exige pas le sacrifice de tout n'aura 
jamais assez de pouvoir pour produire la foi nécessaire 
pour la vie et le salut» (Lectures on Faith, 6:7). 

Section 127 

et le baptême pour les morts 
Cadre historique 

Dès le 10 août 1840, dans un grand discours pro­
noncé lors de l'enterrement de Seymour Bronson, le 
prophète présenta à une assemblée de saints la doc­
trine du baptême pour les morts. Elle fut par la suite 
un fréquent sujet de discours de la part des Frères, et 
des baptêmes pour les morts furent accomplis dans le 
Mississippi proche (voir Joseph Smith Letter Book, 6 
novembre 1838 - 9 février 1843, département d'his­
toire, Église de Jésus-Christ des Saints des Derniers 
Jours, Salt Lake City, pp. 190-196; voir aussi Notes et 
commentaire sur D&A 124:29-36). 

Le procès-verbal de la conférence générale de 
l'Église tenue le 2 octobre 1841 à Nauvoo rapporte tou­
tefois que le prophète déclara qu'il était de la volonté 
du Seigneur que les baptêmes pour les morts cessas­
sent jusqu'à ce qu'on pût les accomplir dans sa Mai­
son (voir History of the Church, 4:426). Les premiers 
baptêmes pour les morts dans le temple inachevé de 
Nauvoo commencèrent le dimanche 21 novembre 1841 
(voir History of the Church, 4:454). 
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Lorsqu'arriva l'été de 1842, les persécutions avaient 
augmenté au point que le prophète Joseph Smith fut 
obligé de se cacher pour avoir la vie sauve. Cette révé­
lation fut donnée pendant qu'il se cachait chez frère 
Taylor, père de John Taylor. Comme le faisaient les 
prophètes d'autrefois, le prophète envoya des instruc­
tions par lettre aux saints à mesure qu'il recevait des 
révélations, expliquant l'ordre du baptême pour les 
morts dans la Maison du Seigneur. 

Avant que le prophète Joseph n'envoyât cette révé­
lation ainsi que Doctrine et Alliances 128 aux saints, 
un inconnu voulut attenter à la vie de l'ex-gouverneur 
Boggs du Missouri. L'attentat fut immédiatement 
imputé à Orrin Porter Rockwell, un mormon, et 
Joseph Smith fut accusé d'être son complice. Les rési­
dents du Missouri firent immédiatement des efforts 
pour obliger le gouverneur d'minois, Thomas Carlin, à 
extrader Joseph Smith au Missouri pour qu'il y 
réponde de ces fausses accusations. "C'était une cons­
piration pour faire retomber le prophète entre les 
mains des émeutiers missouriens. Le gouverneur Car­
lin, d'minois, s'était uni à cette conspiration à l'encon­
tre de toute légalité, comme cela se manifesta plus tard 



L'attentat contre le gouverneur Boggs fut imputé à Dmn Porter 
Rockwell 

lors du procès qui eut lieu à Springfield [minois] . . .  
De sa cachette le prophète écrivit ces deux lettres [les 
sections 127 et 128 des Doctrine et Alliances par révéla­
tion à l'Église]» (Smith, Church History and Modern 
Revelation, 2:328). 

Notes et commentaire 

D&:A 127:1. Pourquoi les ennemis de Joseph Smith le 
persécutèrent-ils sans raison? 

Le président Brigham Young a demandé : « Pourquoi 
fut-il pourchassé de quartier en quartier, de ville en 
ville, d'État en État et subit-il finalement la mort? 
Parce qu'il recevait des révélations du Père et d.u Fils, 
bénéficiait du ministère de saints anges et pubha au 
monde la volonté directe du Seigneur concernant ses 
enfants sur la terre. Encore une fois pourquoi fut-il 
persécuté ? Parce qu'il révéla à toute l'humanité une 
religion si claire et si facile à comprendre, si conf�rme 
à la Bible et si vraie. Il en est maintenant comme il en 
fut du temps du Sauveur; que des gens croient et pra­
tiquent ces vérités simples et divines, et il en sera 
comme dans le monde d'autrefois» (dans Journal of 
Discourses, 18:231). 

D&:A 127:1. Des mensonges «de la plus noire espèce» 

Toute sa vie le prophète Joseph Smith fut accusé de 
beaucoup de méfaits au point que porter une accusa­
tion contre lui revenait à prouver que c'était la vérité, 
tant le prophète mormon était impopulaire. Il n'enfrei­
gnit jamais la loi (s'il l'avait fait, il n'aurait pas refusé 
de s'y soumettre), mais des hommes comparurent 
devant des tribunaux, se parjurèrent pour mentir con­
tre le prophète, et les tribunaux acceptèrent ce g��e 
de témoignage comme preuve tout en refusant d ecou-

Section 127 

ter les témoignages en faveur du prophète. En appre­
nant les noms des témoins du prophète, après avoir 
invité l'Église à les citer, les avocats essayaient de les 
arrêter, de les chasser du pays ou de les empêcher 
d'autres façons encore de comparaître devant le tribu­
nal (voir History of the Church, 3:211-213) . En vérité, 
Satan faisait rage dans le cœur des hommes, cher­
chant la perte de l'Oint du Seigneur. 

Le président Brigham Young a dit à propo� des per­
sécutions judiciaires lancées contre le prophete : 
«Joseph, notre prophète, fut chassé et pourchassé, 
arrêté et persécuté, bien qu'on n'ait jamais fait aucune 
loi aux États-Unis qui pût l'atteindre, car il n'enfreignit 
jamais de lois ; et cependant je sais �vec certitude �u'il 
fut l'accusé dans quarante-six proces, et chaque fOlS 
M. Le Prêtre [un prêtre ou un prédicateur] était à la 
tête de la bande ou des émeutiers qui le chassaient et 
le persécutaient. Et quand Joseph et �yru� furen� 
tués dans la prison de Carthage, les emeuhers, pemts 
à la manière des indiens, étaient menés par un prédi­
cateur» (dans Journal of Discourses, 14:199). 

« Quarante-sept procès furent incapables de prouver 
que Joseph fut coupable d'une seule violation des lois 
de son pays. Ils l'ont accusé de trahison parce qu'il ne 
participait pas à leur méchanceté» (Brigham Young, 
dans Journal of Discourses, 10:111). 

D&:A 127:1. « J'ai laissé mes affaires entre les mains 
d'agents et d'employés» 

Lorsque le prophète était obligé de f�ir p.?ur avo� la 
vie sauve, il lui fallait remettre ses affarres a des anus 
personnels, intimes, en qui il avait.c�nfiance. Un de . ces amis fut Oliver K. Granger, qUI s occupa des affai­
res financières du prophète lorsque Joseph s'enfuit de 
Kirtland en janvier 1838 (voir D&A 117:12-15; History 
of the Church, 3:164, 165). , . . . . Bien que les agents et les employes Cités ICI ne. s?lent 
pas nommés, on sait que William W. PhelI?s,.Will?am 
Clay ton, Willard Richards et James Sloan etaient a 
l'époque employés dans le bureau du prophète. 

D&:A 127:2. La préordination de Joseph Smith 
impliquait les épreuves futures 

Le président Brigham Young a dit que « il fut décrété 
dans les conseils de l'éternité, longtemps avant que les 
fondations de la terre fussent posées, qu'il Uoseph 
Smith) serait l'homme qui, dans la dernière dispensa­
tion de ce monde, apporterait la parole de Dieu aux 
hommes et recevrait la plénitude des clefs et du pou­
voir de la prêtrise du Fils de Dieu . . .  Il fut préordonné 
dans l'éternité pour présider sur notre dernière dis­
pensatiofl» (dans Journal of Discourses, 7:289, 290) . 
Etant donné que Satan a pour seul but de contrarier 
l'œuvre de Dieu, on savait d'avance que le prophète 
Joseph Smith était destiné à subir des épreuves et des 
persécutions. 

D&:A 127:4. Pourquoi les saints reçurent-ils le 
commandement de terminer le temple de Nauvoo ? 

En 1842, le prophète et les saints entrèrent dans une 
époque de persécution qui au�ait �u donne� aux s�ints 
des raisons de cesser de travailler a une maison qUI ne 
serait peut-être jamais utilisée ; de fait les derniers tra­
vaux du temple furent faits après que la décision eut 
été prise d'évacuer Nauvoo en 1846. Cepe

,
n�a�t pen­

dant toutes les persécutions de grandes benedlchons 
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et de grandes dotations furent accordées pour soutenir 
le peuple dans les années de souffrances et de mort 
qui les attendaient, car il fallut attendre trente et un 
ans pour qu'un temple du Seigneur fût de nouveau 
consacré. 

D&A 127:6,7. L'enregistrement de l'œuvre pour les 
morts : commencement d'une œuvre capitale 

Depuis le commencement du monde aucun peuple, 
à aucune époque, n'a reçu une intendance comme 
celle qu'ont reçue les saints des derniers jours. 
L' œuvre pour les morts avait été accomplie par les 
saints du midi des temps (voir 1 Corinthiens 15:29), 
mais il incombait aux saints des derniers jours 
d'accomplir la plus grande partie de l'œuvre pour le 
salut des morts . Dans ces versets le Seigneur expose 
une méthode assurant l'ordre et la sécurité dans 
l'accomplissement de cette œuvre. 

D&A 127:7. «Que tout ce que vous lierez sur terre soit 
lié dans les cieux» 

« Ce qui est lié ou scellé dans les temples du Sei­
gneur, écrit le président Joseph Fielding Smith, est 
aussi scellé dans le ciel. C'est là la grande autorité 
qu'Élie a ramenée. Elle couvre les ordonnances accom-

plies pour les vivants aussi bien que pour les morts. Le 
prophète a dit que toutes les ordonnances pour les 
vivants sont requises pour tous les morts qui ont droit 
à la plénitude de l'exaltation» (Church History and 
Modern Revelation, 2:329). 

D&A 127:8. Qu'est-ce qu'il fallait encore établir en 
1842 ? 

Pendant la période de Nauvoo, le Seigneur donna la 
connaissance et les clefs pour le mariage pour le temps 
et l'éternité (voir D&A 132), des temples pour abriter 
les ordonnances sacrées, les dotations et le baptême 
pour les morts (voir D&A 124 à 128). 

D&A 127:9. Pourquoi est-il important que les 
registres soient tenus en ordre? 

Les archives du temple contiennent les noms et les 
dates des ordonnances pour toutes les personnes pour 
qui l'œuvre du temple a été accomplie dans la dispen­
sation actuelle . Ces importantes données sont conser­
vées dans des ordinateurs pour en faciliter l'accès. n 
est certain que cette façon de conserver les archives 
satisfait à l'exigence du Seigneur que « tous les regis­
tres soient tenus en ordre» (D&A 127:9). 

Le baptême pour les morts Section 128 

Cadre historique 

Les circonstances dans lesquelles fut donnée cette 
révélation sont traitées dans le cadre historique de 
Doctrine et Alliances 127. La section 128 est la 
deuxième lettre écrite à la même époque par le pro­
phète Joseph Smith. Le thème de l'œuvre pour les 
morts est traité d'une manière plus approfondie dans 
l'Enrichissement 0 dans l'Appendice. 

Notes et commentaire 

D&A 128:2-4. Qu'arrive-t-il si les ordonnances ne 
sont pas convenablement enregistrées? 

Rudger Clawson a expliqué l'obligation sacrée de 
veiller à ce que les registres du temple soient précis : 
«Dans les premiers temps de l'Église certains baptê­
mes pour les morts pour lesquels il n'y avait pas de 
témoins adéquats et qui ne furent pas correctement 
enregistrés furent rejetés par le Seigneur et le travail 
dut être recommencé. Nous savons que l'on apporte 
aujourd'hui à cette question beaucoup de soin et 
d'attention dans nos temples et qu'il faut se procurer 
une aide efficace pour faire cela . . .  En vérité, c'est une 
œuvre grande et merveilleuse, et quelque chose de 
très important là-dedans, c'est que toutes ces ordon­
nances sont soigneusement enregistrées dans les livres 
et sont classées dans les archives du temple pour en 
être ressorties en temps voulu. C'est d'après ces regis-
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Rudger C/awson a mis l 'accent sur l 'importance de tenir 
correctement les registres 




